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LES SŒURS 

DE BON-SECOURS. 

L'administration des Hospices civils de Lyon avait in t ro­

duit à l'Hôtel-Dieu un règlement qui portail de graves at­

teintes aux attributions de l'autorité religieuse, et l'harmonie 

finit par être troublée. Yives et courageuses furent alors les 

représentations de la plus grande partie de là communauté, 

mais après une lutte de quatre ans, depuis 1832 jusqu'à 1835, 

la force matérielle l 'emporta; cinquante grenadiers armés et 

douze agents de police, envoyés par l 'administration, vinrent 

apprendre aux Sœurs et aux Prétendantes que désormais 

toute résislance était inutile; qu'il fallait courber la lêle, ou 

abandonner les malades. 

Celle résistance de quelques faibles femmes ne manqua ni 

* Sous ce titre, nous ouvrons une nouvelle série d'articles. Nous passerons 
ainsi en revue toutes les institutions de bienfaisance , civiles et religieuses 
que renferme en si grand nombre notte charitable cité. 


